
 

   
 
 
 
 

 

 
 

 

 

BULLETIN 61 

Octobre 2014 

 

 

        
 
 
 
                                                       Petit mot 
 
                                                    Bonjour à toutes et tous, 
 
                                            Vous trouverez dans ce bulletin :  

 
 
- Le compte rendu de la réunion du Groupe America et surtout des 

photos du congrès de Vichy 
- Reproduction des Astyanax par Alain Koehl 
- La présentation de Gilles 

 
 
Dans le prochain bulletin vous aurez le plaisir de découvrir : 
 
- Le carnet de bord de notre voyage de 2012 au Mexique 
- La présentation de Bernard 

 
 
 
 

 

   

     Bonne lecture  

         Philippe 



 

35ème Congrès de l’AFC 

(Compte-rendu Alain Koehl) 

Le groupe America à Vichy 2014 

 

Les normands sont arrivés dans 

l’après-midi du vendredi suivi du 

Parisien. Et bien d’autres ensuite. La 

première mission est d’installer les 

poissons.  

Et déjà un marseillais qui se sert dans 

les bacs. 

Suivi d’un petit gars de Reims.  

Les bacs sont couverts pour 

conserver la chaleur. Nos amis sont 

ainsi bien installés. 

 

Les poissons sont installés pour les deux jours à venir. 



 

Première 

conférence du 

docteur Paul 

Loiselle, lequel 

parle dans un 

français 

impeccable. Nous 

avons pu échanger 

avec lui car quoique très demandé, il reste très 

accessible. Au cours d’une discussion, je lui demande 

pourquoi le Parachromis loiselli. Il me répond qu’en 

fait il a été nommé ainsi un peu dans la précipitation. 

Par contre, mauvaise nouvelle, il semble que l'Amphilophus lyonsi soit complètement disparu dans la nature. 

Réunion du groupe AMERICA 

Nous avons eu la chance d’avoir Antoine SEVA parmi nous. Il nous a fait une petite introduction et nous a 

remerciés de la prolongation que nous avons donnée à ce groupe dont il fut à l’initiative. 

L’AFC nous a fait la gentillesse de mettre en avant quelques passages de notre futur film sur notre voyage au 

Mexique de 2014. Cette année les voyages organisés par les « anciens » ont permis à deux « nouveaux » de gouter 

à ce plaisir. Il s’agit de Jean-Jacques (JJ74) et de Stéphane (Stef54). Ensuite, la réunion du groupe a démarré avec 

les « Américanistes » présents. 

Nous avons eu le plaisir d’avoir Patrick de Rahm pour notre 

réunion. Jacques nous a présenté son voyage au Paraguay 

qui aura un prolongement sous peu. Il nous a décrit un pays 

très agréable, mais sans sites touristiques, sans plages et du 

coup il était étonné de ne pas avoir vu beaucoup plus de 

touristes !! Le côté positif de ce constat est que cela lui  a 

permis de faire un voyage sans difficultés. 

 

 

Vichy, c’est aussi, des réunions improvisées : 

 

  



 

Vichy c’est aussi, des anciens qui partagent avec des jeunes, à priori 

vue les acteurs principaux de la discussion, ceux-ci doivent parler de 

Madagascar. 

 

 

 

 

 

Vichy c’est aussi la tombola avec des 

tickets, peut-être gagnant car avec un 

numéro, et carrément perdant, sans 

numéro !! 

 

Vichy, c’est aussi, La nouvelle 

chorale de l’AFC et un talent 

caché de notre ami Philippe : 

 

 

 

 

Vichy on n’y va pas pour la gastronomie, malgré que nos amis de Rouen nous aient fourni le fromage. 

 

  



 

Vichy c’est aussi des canards … et des normands qui attendent le droit d’accéder à la bourse. Les normands, pas 

les canards. 

 

Mais surtout, Vichy c’est la bourse avec la fameuse queue des amateurs assoiffés (c’est bien pour des 

aquariophiles) de nouveaux pensionnaires. Certains ayant trouvé la bonne solution pour patienter. 

 

 

Et Vichy, c’est aussi à la fin, comme pour tous les congrès, la tristesse d’un hall vide de toute vie, terrestre et 

aquatique. Et le retour chacun chez soi avec plus ou moins de compagnie dans la douceur de cette fin de WE. 



 

 

Présentation de Gilles BERNAUER 

Alias Cyclamen  

 

Bonjour à tous, 

Je me présente : Gilles, alias Cyclamen  - Alsacien d’origine - Breton d’adoption – 48 ans, dont maintenant 35 (Aïe !) 

d’aquariophilie…  

Ou quelque chose comme ça… je ne sais plus exactement… d’ailleurs je ne veux pas le savoir…  

 

 
Le Barbus Choubernie - Espèce en extinction de voix…  

 

Ce qui m’intéresse, ce sont toutes les années que j’ai encore devant moi… et comment je vais faire pour 

(continuer de) soigner, ou plutôt entretenir et vivre avec… ce virus qui est en moi et qui ne me lâche 

quasiment plus… 

On appelle ça une passion, je crois. 

Alors oui, clairement, passionné je suis. 



 

Jusqu’à la déraison parfois, comme beaucoup d’entre nous. 

Mais quel est donc ce pouvoir, cette fascination, qui nous a tous poussé vers ce monde de 

l’aquariophilie en général, et celui des cichlidés centraméricains en particulier ? 

Je pense qu’il/elle trouve sa/leur justification dans la béatitude et la profonde humilité dont il nous faut 

forcément faire preuve face à la variété et la richesse des offrandes de Dame Nature…  

Et puis, il y a cette possibilité de voyager…  et parfois très loin… en restant tout bonnement chez soi… 

devant de « bêtes rectangles de verre »… 

Bref, ces passions, on ne se les explique pas… on vit avec… et on « gère »… du mieux qu’on le peut… 

Quand j’y songe, ma petite femme a bien du mérite. 

Ainsi que mes quatre enfants, même si, jamais, ils ne m’ont reproché quoi que ce soit concernant mon 

hobby parfois envahissant (en espace… et en temps…). 

Qu’ils en soient, et avant tout, tous remerciés. 

Et où cette passion m’a-t-elle conduit aujourd’hui ? Et vers où/quoi continue-je de « me diriger » ? 

Comme beaucoup, gamin, j’ai commencé de m’émerveiller en observant toutes les bébêtes aquatiques (ou 

semi aquatiques) des ruisseaux et étangs à deux pas de chez moi… 

Têtards, tritons, salamandres… mais aussi larves de moustiques, dytiques et libellules… tanches, carpes, 

gardons, vairons, perches… tout ce que je pouvais trouver était déjà source - et matière à –observation et 

étude… 

Ensuite sont apparus les magasins aquariophiles spécialisés, où tous ces poissons « exotiques », 

fascinants de formes et de couleurs, vous étaient quasi « offerts » en étalage… 

C’était non plus le ruisseau et l’étang ou la petite mare du coin, mais le monde aquatique en entier qui ainsi 

s’ouvrait à nous… 

Et on aurait bien voulu les avoir tous, tous ces vivipares, characidés et « poissons de fonds » qui ornaient 

les batteries/bacs de vente. 

Et puis bien sûr, ces « cichlidés », aux comportements intriguants, car territoriaux et… caractériels !… 

Après en avoir « collectionné » pas mal… avec beaucoup de mélanges pas toujours adéquats, et bien sûr, 

de « pertes » que cela induit, malheureusement… je me suis plus particulièrement focalisé sur ceux 

originaires d’Amérique, puis exclusivement d’Amérique Centrale… 

Pourquoi ? Je ne le sais toujours pas… 

Je n’oublierai jamais cet appel, pas toujours réfléchi, qui m’aura poussé à en passer beaucoup en revue… 

et c’est aussi pourquoi, je pense, il faut veiller à rester indulgent avec tous les aquariophiles qui se lancent 

aujourd’hui, ne sachant trop où ils vont, assouvissant un instinct primaire qu’on a tous connu et c’est vrai, 

foncièrement égoïste… : celui de  « possession ». 

Puis, avec le temps, et les expériences (bonnes et mauvaises), on s’aguerrit. 



 

On commence à « monter des bacs » qui tiennent mieux la route, à choisir des partenaires qui 

s’accommodent les uns aux autres… 

On affine sa maintenance. 

Et tout le monde se porte mieux. 

A force de patience et d’observations, on a l’impression de mieux comprendre les exigences de nos hôtes, 

et donc  de leur offrir quelque chose qui correspond mieux à leurs attentes. 

On finit même parfois par culpabiliser, sur le temps passé, et sur le fait même de « vider » Dame Nature de 

ses richesses… 

Mais on y retourne, ou plutôt : on y reste. 

En essayant, promis, de ne pas (plus) faire n’importe quoi… et peut-être même de contribuer au maintien 

d’espèces elles-mêmes menacées dans leur existence naturelle… 

Car on a appris. 

On a appris, à travers ses expériences, ses lectures, ses rencontres avec d’autres passionnés… 

Car cette passion nous aura finalement menée bien plus loin que devant nos « rectangles de verre ». 

Elle nous aura fait « sortir »… imaginer… et… nous rencontrer. 

Et c’est là tout l’échange que prône l’AFC, son groupe America, et le site Cichlid@mérique entre autres… 

Donc merci pour tout ce que, tous, vous m’avez offert… 

Et si je peux vous rendre la pareille, ce sera bien volontiers. 

Bien « Américalement » vôtre, 

Gilles, alias Cyclamen. 

 

 



 

Reproduction des Astyanax  
 

Alain Koehl (Meeki67) 

 

.  

De passage chez Philippe, j’ai pu voir la mise en pratique des conseils que nous avait dispensés Laurent. Jusqu’à 

présent, je récupérai périodiquement 2 à 3 jeunes dans la décantation de mon 1.000 litres. Mais cela commençait 

à ne plus être le cas. Philippe m’avait confié en 2011 un groupe d’astyannax pris dans le rio bascan. Je lui en 

ramenai 4 et il récupérait un autre  groupe auprès de Laurent. A présent, tout était en ordre de marche pour 

tenter la reproduction de ce poisson de façon plus importante afin de pouvoir le diffuser. 

Si vous voulez réussir ce challenge, il vous faudra deux bacs. Il faut placer 

dans chacun des bacs des mops ou des boulles de filaments.  

Plus on en met tout en laissant aux poissons de quoi nager, plus on a de 

chance de récupérer des jeunes.  

Ensuite, il faut les transférer 

périodiquement d’un bac à l’autre et 

attendre pour voir les jeunes 

apparaître. 

 

A peine nés, les jeunes ressemblent déjà aux 

futurs adultes et la croissance est très rapide. 

Ils acceptent toutes les nourritures. Celui sur la 

photo de droite a quelques jours. 

 

 

 



 

La Photo du bulletin 61 

Notre ami Eric (Evb11) a gagné un prix au concours photo de l’AFC 

avec son couple de « dovii ». Préparons nous pour le prochain 

concours en présentant ici les photos que nous pourrions soumettre. 

 

 


